
Avec l’achèvement du tron-
çon El Affroun - El Hoceïnia, l’un
des plus difficiles en raison des
contraintes géologiques et géo-
graphiques de la région ayant
nécessité la construction de
27 ouvrages d’art, l’Entreprise
de viabilisation de Sidi-Moussa
(EVSM) marquera certainement
son empreinte d’une pierre
blanche dans ce qui est considé-
ré comme le projet du siècle, en
l’occurrence l’autoroute Est-
Ouest. 

Ce tronçon autoroutier, réali-
sé, faut-il le souligner, dans les

règles de l’art, permettra, à coup
sûr, d’assurer non seulement
une plus grande fluidité du trafic
automobile mais surtout plus de
sécurité aussi bien pour les usa-
gers que pour les riverains habi-
tant les localités situées le long
de cet axe routier, très fréquenté
notamment par les poids lourds
se rendant vers l’ouest du pays.
En prolongement du tronçon
El Affroun - El Hoceïnia, la partie
reliant El Hoceïnia à Khemis-
Miliana sur 23 km confiée au
groupement chinois CITIC-
CRCC, enregistre elle aussi un
niveau d’avancement «très satis-
faisant», selon M. Amar Ghoul.
Les six ouvrages d’art ont été

entamés et les travaux de terras-
sement achevés pour 16 km sur
les 21 km. 

Poursuivant sa visite, le pre-
mier responsable du secteur des
travaux publics a parcouru les 69
km d’autoroute entre Khemis-
Miliana et les limites administra-
tives ouest de la wilaya. Ce long
tronçon, pratiquement achevé, a
été confié aux entreprises algé-
riennes Sapta et ETRHB ainsi
que l’entreprise italienne Astaldi
pour les ouvrages d’art. «Le
résultat est très bon. Le linéaire
de 100 km au niveau des wilayas
de Aïn-defla et Chlef sera livré
dans le courant de la première
semaine du mois de décembre»,
a indiqué M. Amar Ghoul, visible-
ment très satisfait. 

Il exhortera, néanmoins, les
responsables des différents
chantiers à mettre les bouchées
doubles pour l’achèvement total
des travaux de finition (drainage,
sécurité, signalisation, reboise-
ment et autres équipements)

pour livrer le projet dans les
délais impartis (début
décembre). 

Le ministre des Travaux
publics a achevé sa visite au
niveau du chef-lieu de la wilaya
de Aïn-Defla où il s’est rendu sur
l’emplacement du futur institut
du contrôle de la qualité des
ouvrages. 

Cette structure, qui sera
dotée des équipements les plus
sophistiqués, sera prise en char-
ge par le consortium japonais
COJAAl, dans le cadre de l’ac-
compagnement de l’autoroute
Est-Ouest, pour un montant glo-
bal de 10 millions d’euros. 

Sa vocation première sera de
former des ingénieurs en post-
graduation spécialisés dans le
contrôle des infrastructures de
travaux publics. Notons, enfin,
qu’aux dernières estimations
officielles, l’avancement global
de l’autoroute Est-Ouest dépas-
se largement les 60%. 

L. M. 

Le Soir
d’Algérie

De notre envoyé spécial
à Aïn-Defla, Lotfi Merad
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100 KM DE L’AUTOROUTE EST-OUEST SERONT LIVRÉS

CE MOIS DE DÉCEMBRE À CHLEF ET AÏN-DEFLA

Le tronçon El-Affroun - El Hoceïnia
ouvert à la circulation automobile

Le ministre de l’Aménagement du
territoire, de l’Environnement et du
Tourisme, Cherif Rahmani, effectue-
ra aujourd’hui une visite de deux
jours dans le Grand Sud algérien
pour s’imprégner de l’état d’avance-
ment du Schéma directeur de l’amé-
nagement touristique (SDAT).

Lyès Menacer – Alger (Le Soir) – Une
rencontre avec les professionnels du touris-
me sera organisée à l’occasion de cette
visite au niveau des principaux pôles touris-
tiques de la wilaya de Tamanrasset (Tassili
Aheggar et Tassili N’Ajjer). Ces derniers
pourront, en effet, faire part de leurs pro-
blèmes et des moyens à mettre en œuvre

pour la réussite de la saison touristique
hiver-printemps pour 2008/2009. 

La relance du tourisme saharien figure
parmi les préoccupations du ministère de
tutelle et de ces opérateurs de l’hôtellerie et
des voyages, durant les deux jours que
durera la visite de Cherif Rahmani, lequel
espère faire de cette région la destination
privilégiée des touristes étrangers. 

Le lancement par Air Algérie d’un vol
direct entre Paris et Tamanrasset aura pour
objectif de contribuer à «insuffler une nou-
velle dynamique de développement touris-
tique du pôle saharien», espèrent les res-
ponsables du ministère. Ces derniers ont
mis en place le SDAT qui constitue, selon
eux, «un cadre de référence stratégique de

développement du tourisme en Algérie.»
Cherif Rahmani inspectera, par ailleurs,
l’état d’avancement du projet de réhabilita-
tion des hôtels, qui ont été retenus pour
bénéficier d’une mise à niveau, et de nou-
veaux projets en cours de réalisation dans
les wilayas de Tamanrasset et Illizi. Les
pouvoirs publics, qui visent la reconstitution
du stock pour le foncier touristique dans ces
deux régions, projettent aussi la réalisation
de villages touristiques s’inscrivant dans le
cadre du SDAT. 

Il convient de noter que cette visite de
deux jours coïncide avec le lancement par
la compagnie nationale Air Algérie du vol
inaugural Paris-Tamanrasset.

L. M.

RELANCE DU TOURISME DANS LE SUD ALGÉRIEN

L’État veut mettre le paquet

«L’histoire et la culture algériennes
seront incluses, à partir de cette
année, dans le programme de l’ensei-
gnement professionnel, et ce dans le
but d’inculquer aux jeunes stagiaires
les constantes du pays afin qu’elles
ne soient frappées de l’oubli, car l’his-
toire est notre identité.» 

C’est ce qu’a déclaré El-Hadi Khaldi,
ministre de la Formation et de
l’Enseignement professionnels, à l’issue
d’une visite qui l’a guidé, mercredi dernier,

dans la wilaya de Blida. Pour le ministre, l’en-
seignement de ces deux nouvelles matières
permettra aux stagiaires, une fois diplômés,
de pénétrer le marché de l’emploi, imprégnés
de «valeurs patriotiques et d’aptitudes  natio-
nalistes», car dira-t-il, «celui qui ne connait
pas son histoire et sa culture est sujet à l’em-
prise d’autrui». Aussi, l’enseignement de
l’histoire dans le cycle professionnel est
désormais, consacré par la constitution, fera-
t-il savoir. Par ailleurs, l’hôte de Blida a tenu
à sensibiliser les élus locaux et autres res-
ponsables du secteur sur l’importance de la

prise en charge des jeunes sans niveau  sco-
laire pour lesquels, informera-t-il, 80 spéciali-
tés ont été mises sur pied par une commis-
sion de son département installée à cet effet. 

En effet, ces jeunes sans qualification et
sans niveau scolaire, bénéficient d’un pro-
gramme d’alphabétisation. 

Ces études seront sanctionnées par un
certificat d’aptitude professionnelle qui leur
permettra d’acquérir un métier et partant de
vivre décemment, dira le ministre.

Ce dernier  fera savoir  que son départe-
ment a fait la connexion à internet de tous les
établissements de son secteur, au nombre
35 000 centres  à travers le territoire natio-
nal.  

«L’ADSL sera opérationnelle à partir du
mois de février 2009 dans tous les établisse-
ments de mon département et même la
connexion sans fil a été prévue dans ce
cadre», affirmera le minsitre.  

Pour ce faire, une enveloppe financière
de 40 milliards de centimes a été dégagée  et
un contrat vient d’être signé avec Algérie
Télécom, selon le ministre.

Enfin, El-Hadi Khaldi a rassuré les ensei-
gnants quant à la révision de leur statut dont,
dira-t-il, la finalisation ne saura dépasser la
fin de l’année en cours d’autant que 37 000
travailleurs l’attendent avec enthousiasme.

M. B.

LE MINISTRE DE LA FORMATION PROFESSIONNELLE À BLIDA

«L’histoire et la culture seront enseignées aux stagiaires»

ALORS QUE LES COURS
FLUCTUENT AUTOUR
DE 60 DOLLARS

L’AIE table
sur un baril

de pétrole à 100
dollars à terme 
Même si les cours du pétrole fluctuent

autour de 60 dollars, l’Agence internatio-
nale de l’énergie (AIE) prévoit, cepen-
dant, un baril à 100 dollars sur la période
2008-2015, voire à 200 dollars en 2030.  

Hier en Asie, lors des échanges élec-
troniques matinaux, le prix du baril de
light sweet crude, pour livraison en
décembre,  perdait 80 cents à 59,97 dol-
lars contre 60,77 dollars jeudi soir à New
York. Le baril est ensuite repassé au-des-
sus des 60 dollars à 60,52 dollars. Le
baril de pétrole Brent, pour livraison en
décembre, perdait 81 cents à 56,62 dol-
lars contre 57,43 dollars. Toutefois, vers
10h GMT, le baril remontait à 59,03 dol-
lars, reprenant 1,60 dollar sur
l'Intercontinental Exchange (ICE) de
Londres, tandis qu'il regagnait 1,66 dollar
à 62,43 dollars sur le New York
Mercantile Exchange (Nymex). 

L’économie mondiale, l’alarme !
L'état de la demande obnubile le mar-

ché alors que le cours du baril évolue
entre 60 et 70 dollars depuis deux
semaines environ. 

Il est tombé de près de 10 dollars en
deux jours. La grande question qui mine
le moral des investisseurs est l'état alar-
mant de l'économie mondiale selon des
analystes qui préviennent que ce ralentis-
sement n'épargnera aucune région du
globe. 

Diffusé mercredi dernier, le rapport
hebdomadaire du département à
l'Energie avait de nouveau montré une
baisse de la consommation aux Etats-
Unis, et les mauvais chiffres de croissan-
ce se multiplient. Le Fonds monétaire
international (FMI) entrevoit une réces-
sion dans les  pays développés en 2009,
avec une contraction de l'activité qui
devrait  atteindre 0,3% et serait la pre-
mière depuis 1945. La baisse de produc-
tion de 1,5 million de barils par jour déci-
dée fin octobre par l'Organisation des
pays exportateurs de pétrole (Opep) n'a
donc, pour l'instant, pas permis d'enrayer
la chute des prix. Et ce, malgré la disci-
pline dont les membres de l'organisation
pétrolière ont fait preuve en mettant à
exécution les réductions de production
demandées par l'Opep. Les facteurs de
soutien sont très difficiles à trouver.
L'explosion d'un oléoduc reliant l'Irak au
sud de la Turquie n'a pas fait réagir le
marché. 

Un baril à 200 dollars,
possible selon l’AIE

Pourtant, l’Agence internationale de
l’énergie (AIE), censée défendre les inté-
rêts des pays industrialisés, considère
que le niveau actuel des prix ne devrait
être qu’un épisode de quelques mois
avant une nouvelle flambée des cours.
Dans son rapport sur les perspectives
énergétiques mondiales, reçu jeudi, l'AIE
table sur une moyenne de 100 dollars le
baril pour le prix du pétrole sur la période
2008-2015, en dollars constants de 2007
(c'est-à-dire hors inflation). 

Cette agence prévoit aussi que la très
forte volatilité des prix ces derniers mois
va se poursuivre sur les deux prochaines
années. 

Le rapport se base aussi sur un prix
du pétrole «juste au-dessus de 200 dol-
lars le baril» en 2030. Ce prix correspond
à «plus de 120 dollars» en termes réels,
soit hors inflation projetée. 

C. B. / Agences de presse

El Affroun - El Hoceïnia, ce tronçon de l’autoroute Est-
Ouest, long de plus de 25 km, a été ouvert jeudi à la cir-
culation automobile par le ministre des Travaux publics,
Amar Ghoul, à l’occasion d’une visite d’inspection sur
les chantiers de l’autoroute Est-Ouest traversant le terri-
toire des wilayas de Blida et Aïn-Defla. Une visite qu’il
effectuera en compagnie de Dahou Ould Kablia, ministre
délégué chargé des Collectivités locales.  

DES FOYERS DE LA MALADIE ONT ÉTÉ DÉTECTÉS

Le mildiou menace la production de la pomme de terre
La production d’arrière-saison de la pomme de terre est sous la menace du mildiou, est-il indi-

qué dans un communiqué du ministère de l’Agriculture et du Développement rural, diffusé à la
fin de la semaine dernière. Plusieurs foyers primaires de cette maladie ont été localisés au
niveau des wilayas de Bouira (Aïn-Bessem et El-Esnam) et de Mascara (Matmor), lit-on dans
ledit document transmis à notre rédaction. Si le réseau d’alerte et de surveillance a pu maîtriser
ces deux foyers, la récolte d’arrière-saison de la pomme de terre demeure cependant sous la
menace du mildiou dont l’apparition et surtout le développement rapide sont favorisés par les
conditions climatiques enregistrées ces derniers jours. Les agriculteurs sont donc appelés à plus
de vigilance pour éviter que leur récolte ne soit ravagée par cette maladie en l’espace de
quelques jours. 

Le département de Rachid Benaïssa recommande à cet effet, le recours urgent aux traite-
ments chimiques préventifs avec les produits phytosanitaires appropriés pour sauver la produc-
tion de pomme de terre.

Lyès Menacer


